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EDITORIAL

PPPPENSER LE MONDE ET LE CONTEMPORAINENSER LE MONDE ET LE CONTEMPORAINENSER LE MONDE ET LE CONTEMPORAINENSER LE MONDE ET LE CONTEMPORAIN

L’entrée du Forum des images © Nathalie Prebende    Le hall du Forum des images © Nathalie Prebende

Plus de 2 000 projections par an, des festivals, de s événements, des
rencontres, des débats… Des milliers de films à vis ionner, un coin pour lire et
pour discuter, un bar voué au 7 e art…

C’est un lieu unique, en plein cœur de Paris. Au Forum des images, le 7e art est le
maître, mais d’une façon singulière. Ici, on aime le cinéma pour sa diversité, sa
capacité à ignorer les frontières, à penser le monde et le contemporain, à bousculer
les certitudes, à réjouir ou surprendre… On aime le cinéma, et plus que le cinéma,
on aime l’image. Quel qu’en soit le support. Tous les genres, tous les formats, toutes
les disciplines audiovisuelles sont ici à leur place. Fictions, documentaires, longs
métrages, courts métrages, films d’animation, séries télévisées, films sur
ordinateurs…, le Forum des images n’a aucune exclusive et ne rejette aucune forme
– la variété et la multiplicité de ses programmes en témoignent.

De la séance unique, dans l’une des cinq salles de projection, aux cycles
foisonnants, construits autour d’une thématique ; des festivals, aussi divers que
variés, aux événements ponctuels ; des programmes pour tous publics aux
programmes pour enfants ; des grands classiques, qui ont façonné le genre, aux
œuvres d’inconnus ; des films d’auteur au cinéma populaire, le Forum des images
est à même de séduire tout public, cinéphiles acharnés ou simples passants curieux.
D’autant qu’il détient la mémoire audiovisuelle de la capitale au sein d’une collection
de quelque 7 000 films accessibles dans un vaste salon où l’on peut visionner à la
carte, sur écran individuel ou à plusieurs, l’œuvre de son choix.

Autre particularité de cet endroit insolite soutenu par la Ville de Paris : ouvert à toutes
les œuvres animées, il l’est aussi aux autres et organise des rencontres, des
échanges, des débats, des conférences avec des femmes et des hommes célèbres
ou peu connus, venus de tous horizons. Cinéastes ou acteurs français et étrangers,
sociologues, philosophes, historiens, critiques, urbanistes, militants… viennent
dialoguer entre eux et débattre avec le public sur les films et les formes présentés et
les questions qu’ils soulèvent.
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LES CYCLES

««««    Des habits et des hommesDes habits et des hommesDes habits et des hommesDes habits et des hommes » » » »
du 14 septembre au 30 novembre 2011

Tournée © Christophel

Les vêtements véhiculent les codes d’une époque, d’ une culture, d’une génération,
d’une classe sociale.  Couvrir ou dénuder son corps, se protéger ou s’offrir au regard
d’autrui obéissent autant à une nécessité physique qu’à des préceptes moraux ou religieux ;
ces pratiques s’inscrivent dans le domaine esthétique et remplissent une fonction
symbolique ou métaphorique.

Le cinéma est un remarquable révélateur de ces code s et sait aussi en jouer, tant pour
construire ses personnages que pour magnifier son s pectacle.  Le statut de l’habit - qui
fait le moine (mais pas toujours) - est au cinéma (comme il l’était initialement au théâtre)
celui de la parure et de l’ornement.
Le costume invite au jeu des apparences, à distinguer, à confondre et transgresser les
genres du masculin et du féminin, à créer des stéréotypes ou à s’en écarter : il fait partie
intégrante de l’art de l’acteur et est un élément moteur du principe de fiction.

Du 14 septembre au 30 novembre, le Forum des images réunit quelque 120 films  en
décortiquant la manière dont le 7e art expose la variété des pratiques vestimentaires et utilise
certaines d’entre elles à des fins dramatiques. De nombreux invités sont attendus : le
chanteur Philippe Katerine  (30 septembre), les réalisateurs Thierry Jousse  (30 septembre)
et Jean-Paul Lilienfeld  (6 octobre), l'historien Jean-Claude Bologne  (6 octobre), le
costumier Christian Gasc  (26 octobre), ou encore la styliste Agnès b.  (en novembre).

Le Forum des images ouvre le cycle avec la projection en avant-première du film
L’Apollonide, souvenirs de la maison close  de Bertrand Bonello , en présence de
l’équipe du film (mercredi 14 septembre à 20h00 ).
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Masculin-FémininMasculin-FémininMasculin-FémininMasculin-Féminin

Des hommes qui se déguisent en femmes, des femmes qui se déguisent en hommes, par
jeu ou par nécessité : le programme débute sur le thème du travestissement , qui pose
d’emblée la question du genre et de l’identité sexu elle à travers le vêtement.

Les cinéastes jouent avec la classification du féminin et du masculin : à quelle finalité
scénaristique correspond la transformation de leur personnage ?  Si le travestissement
de l’homme en femme est souvent un ressort comique, une femme sous les traits d’un
homme s’inscrit dans un cadre dramatique où la liberté s’acquiert en échappant à sa
condition.  Autant de variations sur ce thème avec Alfred Hitchcock (Murder), Howard
Hawks (Allez coucher ailleurs), Serge Bozon (La France), Ed Wood (Glen or Glenda), ou
encore George Cukor (Sylvia Scarlett).

Le costume comme ressort dramatiqueLe costume comme ressort dramatiqueLe costume comme ressort dramatiqueLe costume comme ressort dramatique

La tenue est, dans certains cas, un marqueur social et le costume vient renforcer ces
stéréotypes pour créer un personnage, reconnaissable d’emblée .
La prostituée en guêpière (de Klute  de Pakula à Mon Trésor  de Keren Yedaya) et le
détective, en imper (Le Grand Sommeil  de Howard Hawks au Doulos  de Melville),
traversent l’histoire du cinéma, inspirant les acteurs autant que les réalisateurs.

Selon les films et leurs auteurs, la panoplie vestimentaire colle au personnage , parfois
jusqu’à la parodie (Tombe les filles et tais-toi  de Woody Allen) ou s’en détache pour casser
l’image attendue (Mamma Roma  de Pasolini).

Si certaines tenues sont indissociables du jeu d’acteur et appartiennent à l’imaginaire
collectif (Chaplin, sa canne et son chapeau, la pipe et les pantalons courts de Jacques Tati),
le vêtement peut occuper la première place du scéna rio  (Le Dernier des hommes  de
Murnau, Le Costume  de Bakhtiar Khudojnazarov).

Film en costumesFilm en costumesFilm en costumesFilm en costumes

Dans la création cinématographique, le travail sur les costumes occupe une place centrale
avec en particulier les films d’époque, genre à part entière , magnifié par de grands
classiques (Le Roman de Marguerite Gautier  de George Cukor, Le Guépard  de Luchino
Visconti) et des oeuvres plus exubérantes (Le Secret des poignards volants  de Zhang
Yimou, La Femme et le pantin  de Josef von Sternberg).

Le vestiaire féminin en questionLe vestiaire féminin en questionLe vestiaire féminin en questionLe vestiaire féminin en question

Au délà des coutumes et des modes, les habits incar nent les mutations sociales et les
révolutions des moeurs.  L’arrivée du pantalon dans la garde robe féminine a marqué, en
Europe, les prémices de l’émancipation des femmes. L’enjeu du port de la jupe ou du
pantalon est lié encore aujourd’hui à l’expression d’une certaine représentation de la
condition féminine. A travers une programmation spécifique de séances-débats, le Forum
des images confronte le regard documentaire ou métaphorique des réalisateurs sur les
formes de sexisme et les stéréotypes sexuels.

Costumes de scènesCostumes de scènesCostumes de scènesCostumes de scènes

Souvent objet esthétique des plus élaborés, le costume concentre ce qui symbolise le
spectacle et la fête : un ravissement visuel, un imaginaire débridé, le plaisir profond de se
déguiser pour devenir un autre. L’univers du théâtre, du cabaret et bien sûr du mus ic-
hall a été régulièrement illustré par le cinéma . Dans la programmation se côtoient les
visions de Renoir (Le Carrosse d’or ) et de Chaplin (Les Feux de la rampe ), mais aussi
celle de Bob Fosse (Cabaret ), de Fassbinder (Lili Marleen ) ou de Mathieu Amalric
(Tournée ).
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Avant d’être un élément du spectacle, le vêtement s’inscrit dans des traditions et usages
séculaires. Le cycle offre une incursion dans l’âge d’or du cin éma égyptien , marqué par
les fastes de la danse orientale dont le voile, comme celui de Poppée, est l’attribut de la
sensualité et du désir attisé (Tu es mon amour  de Youssef Chahine, Un verre et une
cigarette  de Mostafa Niazi).
Porté quotidiennement dans la société indienne, le sari est aussi une parure de fête. Une
sélection de classiques et de films indiens récents  permet de revenir sur l’histoire de ce
vêtement (Andaz  de Mehbood Khan, Bhumika  de Shyam Benegal).

A même la peauA même la peauA même la peauA même la peau

La peau est le premier vêtement , cette surface que l’on peut marquer, décorer
d’inscriptions, de signes identitaires ou érotiques. Le tatouage est associé à l’univers de la
pègre et de la prison (Sin Nombre  de Cary Fukunaga) mais est aussi un élément récurrent
des représentations de l’érotisme, notamment dans la culture japonaise (La Vie secrète de
Madame Yashino  de Masaru Konuma, La Femme tatouée  de Yoichi Takabayashi).

ExpositionExpositionExpositionExposition

Manon Gignoux , jeune plasticienne explorant les traces de l’usage et du temps au sein des
tissus et des enveloppes de corps, propose une installation de sculptures textiles et  de
photographies  dans les espaces du Forum des images.

Le Guépard © Christophel

En novembre, les cours de cinéma hebdomadaires sont  en lien avec le cycle et

proposent une analyse de grands films d’époque.

Au programme, notamment, Cléopâtre de Joseph L. Mankiewicz par Claude Aziza ; Meurtre

dans un jardin anglais de Peter Greenaway par Catherine Millet ou encore Perceval le

Gallois analysé par Xavier Kawa-Topor.
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«««« London Calling London Calling London Calling London Calling » » » »
du 7 décembre 2011 au 29 février 2012

Coup de foudre à Notting Hill © Christophel

Après Berlin, Mexico, Buenos Aires, Téhéran, Tel-Aviv, New York, Moscou et Saint-
Pétersbourg, le Forum des images poursuit ses investigations urbaines au-delà des
frontières hexagonales avec un nouveau portrait de ville, dédié à Londres.

Londres attire les créateurs et particulièrement les cinéastes. La ville a nourri de nombreux
récits qui sont attachés à son histoire et à sa myt hologie, à son climat, à ses
symboles urbains (La cathédrale Saint-Paul, Big Ben, les docks et la Tamise) et ses
distinctions de classe par quartiers (le West End chic , les taudis d’East End, les dangers de
Soho, Covent Garden et ses théâtres.. ). Cette ville aux multiples visages reste insaisissable,
même pour ceux qui y vivent, y travaillent et y puisent leur inspiration.

Entre histoire et modernité, le programme du Forum des images plonge les spectateurs au
cœur de Londres, avec des images classiques ou plus inattendues, que les cinéastes offrent
de cette ville.

Cité de cauchemar dans les fameux films noirs, Londres swingue dans les sixties avant de
se laisser emporter par la vague Punk des Clash et autres Sex Pistols.
A côté du Londres touristique ou angoissant des thrillers urbains, la ville au quotidien nous
est devenue familière filmée par le trio Frears, Loach, Leigh . Un genre en soi que de
jeunes cinéastes continuent d’explorer aujourd’hui montrant un Londres actuel,
cosmopolite et confronté au monde extérieur.

Au fil de « London Calling », Le Forum des images accueille des invités prestigieux tels que
Mike Leigh , le duo Stephen Frears / Hanif Kureishi  ainsi que Vanessa Redgrave  (sous
réserve).
Scénaristes, acteurs des institutions cinématographiques ancrés dans la vie londonienne
font également l’objet de coups de projecteurs particuliers et viennent présenter leurs films, à
la rencontre du public parisien.
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London MapLondon MapLondon MapLondon Map

Le programme s’ouvre avec une sélection de films emblématiques de Londres (The
Queen de Stephen Frears, London documentaire de Patrick Keiller) et de certains quartiers
(Coup de foudre à Notting Hill de Roger Michell). Parfois réalisés par des cinéastes
étrangers, ces films offrent une image mythologisée de la ville (Mary Poppins de Robert
Stevenson).

De Naked  à All or nothing , Mike Leigh  inscrit ses fictions dans le décor et la vie
londonienne des classes sociales défavorisées. Le Forum des images est heureux de
l’accueillir pour une rétrospective sélective de ses films ainsi qu’u ne carte blanche et
l’invite à donner une master class dans le cadre de  l’Académie  (les 10 et 11 décembre).

London NoirLondon NoirLondon NoirLondon Noir

Tourné à Londres par le blacklisté Jules Dassin, Les Forbans de la nuit représente la
quintessence d’un Londres intemporel, qui se confond avec l’imagin aire de la ville de
polar  (Ipcress, danger immédiat  de Sidney J.Furie), nocturne et inquiétante (Sweeney
Todd de Tim Burton), théâtre de crimes effroyables (Frenzy  d’Alfred Hitchcock).
Détectives, dealers, meurtriers, schizophrènes sont les héros de ces films, parmi lesquels
Jack l'éventreur, personnalité si féconde pour les romanciers et les cinéastes, est une figure
quasi-fondatrice (Alfred Hitchcock, The Lodger : A Story of the London Fog ).

Dans le cadre de l’Académie, Bertrand Tavernier  consacre sa Malle aux trésors à cet
aspect du cinéma d’Outre-Manche, en partageant ses coups de coeur et souvenirs au gré de
sa dvdthèque « britannique » (le 18 décembre 2011).

London is SwingingLondon is SwingingLondon is SwingingLondon is Swinging

Dans les années 60, Londres est la capitale de la culture pop, mais aussi de la mode. Les
quartiers en vogue sont Carnaby Street, Soho. Antonioni réalise avec Blow Up le film
emblématique de ces années charnières. Terence Stamp, Michael Caine ou encore Vanessa
Redgrave – actrice à laquelle le Forum rend hommage - incarnent à l’écran le Swinging
London.

Après le raz-de marée des Stones (Sympathy for the devil (one plus one) de Jean-Luc
Godard), des Beatles et de David Bowie (Ziggie Stardust & The Spiders From Mars de Don
Pennebaker), le mouvement Punk naît dans une Angleterre minée par le chômage et les
conflits sociaux.
C'est le temps de la musique nihiliste des Sex Pist ols et du choc des Clash ( Rude Boy
de Jack Hazan) auxquels le cinéaste Julien Temple a consacré une partie de son
travail . Joe Stummer : The future is unwritten, son documentaire sur le chanteur des Clash,
est une référence.

Londres, ville mondeLondres, ville mondeLondres, ville mondeLondres, ville monde

Londres est devenue une ville monde qui attire les candidats à l’immigration, mais symbolise
aussi, avec la City, le capitalisme mondial (It’s a Free World de Ken Loach, Travail au noir de
Jerzy Skolimowski, Les Promesses de l’ombre de David Cronenberg).

Au cœur de ce focus, deux temps forts : la collaboration entre Hanif Kureishi, écrivain et
scénariste et Stephen Frears pour leur trilogie lon donienne  (My beautiful laundrette,
Sammy et Rosie s'envoient en l'air, Prick up your ears) et l’approche sociologique des
films d’Isaac Julien , à travers une sélection de ses œuvres dont Young Soul Rebels (en sa
présence, les 21 et 22 janvier ).

Par ailleurs, le Forum des images accueille le British Film Insti tute pour une carte
blanche  d’exception, à la découverte de ses collections londoniennes.
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Everyday LondonEveryday LondonEveryday LondonEveryday London

En opposition au Londres touristique des étrangers, existe un Londres cinématographique
qui s’attache à montrer de manière réaliste le quot idien des Londoniens, à travers des
récits centrés sur la vie des petites gens (Somers town de Shane Meadows).
Les comédies des années 40 de la Ealing  (Passeport pour Pimlico de Henry Cornelius, Il
pleut toujours le dimanche de Robert Hamer) et les documentaires du Free Cinema  ont
naturellement leur place dans ce volet de la programmation.

A l’instar de l’invitation au British Film Institute, le Forum des images accueille le East End
Film Festival qui fête ses dix ans.

Apocalyptic LondonApocalyptic LondonApocalyptic LondonApocalyptic London

Dès les années 50, des films anglais imaginent un Londres en proie à des attaques et
menacé de destruction  dans des oeuvres qui portent la mémoire des ruines liées à la
période de la guerre.
Deux cinéastes - Kevin Brownlow et Andrew Mollo - ont imaginé dans un brillant docu-fiction,
It Happened Here  (1963), l’invasion de l’Angleterre par les Nazis et l’adaptation sans
difficulté de la population au nouveau régime.
Le jour où la terre prit feu  de Val Guest décrit la panique hystérique qui semble envahir le
monde après que des essais nucléaires, provoqués par l'U.R.S.S et les U.S.A, touchent le
soleil.
Londres frappée par les attentats est apparue dans plusieurs films dont We Are Four Lions
de Chris Morris.

Joe Strummer : The Future is unwritten © Surreal Films

La programmation de « London Calling » est accompagnée de cours de ciné ma qui
s’attachent à décrypter les représentations de la culture et de la société londonienne.
Au programme notamment, « Londres, une ville au cinéma » (animé par Ian Christie le 9
décembre), «  Du Swinging London aux années Punk » (animé par Michka Assayas), ou
encore « Londres, ville apocalyptique » (animé par Hussam Hindi).
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« Mille et une forêts« Mille et une forêts« Mille et une forêts« Mille et une forêts » » » »    
du 1 er mars au 29 avril 2012

Old Joy © Christophel

Ces dix dernières années, le décor de la forêt a nourri l’imaginaire de nombreux cinéastes et
a donné lieu à des films remarquables.
De Blissfully yours (2001) à Avatar (2009), du colossal Seigneur des anneaux (2002-2004) à
l’échappée belle de Old joy (2006), du Nouveau monde revisité par Terence Malick à
Lawrence relu par Pascale Ferran (Lady Chatterley (2005)) en passant par les bois
inquiétants des films d’épouvante (The Village (2004)), tous les cinémas de genre et d'auteur
ont projeté la forêt à l’écran.

Actualité de la forêtActualité de la forêtActualité de la forêtActualité de la forêt

C’est avec étonnement que l’on découvre que les films contemporains, à l’heure de
l’urbanisation effrénée, actualisent toujours les représentations de l’expérience sensorielle
éprouvée en forêt et la mythologie millénaire des anciens.

Le cinéma “de forêt” se tourne aussi vers les récits médiévaux  de chevalerie et d’initiation,
vers les contes  tour à tour merveilleux et terrifiants, ou encore vers les fictions classiques
de l’état de nature . Les rébellions modernes, voire libertaires, rejetant la société industrielle
(de Thoreau aux décroissants en passant par le mouvement Beatnik et la désertion hippie)
ne manquent pas d’être illustrées.

Le 7e art est bien sûr un relais des préoccupations écologiques, qui concernent souvent la
forêt menacée qu’il faut préserver.
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D’abord un décorD’abord un décorD’abord un décorD’abord un décor

La forêt au cinéma est d’abord un décor  qui représente un territoire dans lequel on
s’enfouit, où le regard perd ses repères et l’horizon. La disparition de l’orientation
habituelle  - qui permettait d’éviter l’égarement - s’accompagne d’un éveil des cinq sens.

Le passage par la forêt fait table rase de la ville et plonge immédiatement l’individu dans un
autre régime de perception. S’expérimentent, alors, l’altérité du monde sauvage et la forêt
imaginée dans sa dimension primitive.

Mille et une histoiresMille et une histoiresMille et une histoiresMille et une histoires

La forêt raconte mille histoires  : la naissance de la vie sauvage, la fondation de la cité par
le feu et la quête prométhéenne de la technique qui engage la déforestation (Origine de
Keiichi Sugiyama). La conquête des continents par la maîtrise du monde sauvage (Aguirre
de Werner Herzog, Aventures en Birmanie de Raoul Walsh) ou la persistance du vivant
dans ses métamorphoses génitrices (Princesse Mononoké  de Hayao Miyazaki) sont aussi
mises en scène.

La forêt est aussi à cette frontière où se rencontr e l’Autre , ce sauvage sans visage qui
ressemblerait parfois à une créature extraterrestre (Predator  de John Mc Tiernan).
C’est en forêt ou par la forêt que s’accomplit la revanche de la loi naturelle sur la volonté
démiurgique de l’homme (l’ensemble de l’oeuvre de Miyazaki - et peut-être tout le cinéma
japonais...), ou, au contraire, ce sont les techno-sciences qui se substituent à la forêt
sauvage pour la maîtriser totalement (Avatar  de James Cameron).

Radicalités existentiellesRadicalités existentiellesRadicalités existentiellesRadicalités existentielles

La forêt est un lieu de réserves vivantes, de mémoires lointaines, de sauvageries révolues,
mais aussi un lieu de marge et de refuge. L’homme des bois est un insoumis  à la loi des
hommes, un non-civilisé ou un contre-civilisé.

Il est en osmose avec la pulsion vivante de la nature ou vit à l’écart de la civilisation comme
le hors-la-loi (Robin des bois), le marginal démuni (Versailles  de Pierre Schoeller), l’artiste
brut et le rebelle technophobe (Walden  de Jonas Mekas, Tout ce que le ciel permet  de
Douglas Sirk). Les personnages de la forêt convoquent l’utopie et une autre politique.

Traversée critiqueTraversée critiqueTraversée critiqueTraversée critique

Puissance des mythes, renaissance des sens, alertes écologiques et utopies politiques : la
forêt porterait donc une culture de la remise en qu estion, une culture polémique où se
rejoue sans cesse le combat de la nature et de la c ulture.

A l’âge de la révolution industrielle, du pouvoir toujours grandissant des technosciences sur
la nature maîtrisée, la forêt peut devenir le refuge du corps et de la pensée où s’affirment le
refus du progrès, selon les uns, ou la fuite devant le désastre industriel, selon les autres.

Elle est l’espoir d’un retour (tour à tour mythifié, esthétisé, politisé) aux premiers temps
intacts ou le désir de construire une cohabitation pacifique, qui serait un juste équilibre entre
la nature altière et une science responsable et respecteuse.
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«««« Paris vu par H Paris vu par H Paris vu par H Paris vu par Hollywoodollywoodollywoodollywood » » » »
du 2 mai au 29 juillet 2012

Drôle de frimousse © Christophel

Depuis presque un siècle, Hollywood filme Paris  : à la fois ville d'Histoire, ville du "chic"
et des femmes légères, ville de l'amour et de la liberté, et ville lumière, Paris brille de tous
ses feux, au naturel et en décors, sous les projecteurs du cinéma hollywoodien.

En liaison avec la grande exposition organisée à l' Hôtel de Ville de Paris  sous la
responsabilité de l'historien et écrivain de cinéma Antoine de Baecque, le Forum des images
devient, pendant trois mois, un grand cinéma transatlantique, avec plus de 80 longs
métrages issus de la première usine à rêves du monde.

A travers différents volets thématiques, le programme reprend et analyse les représentations
de Paris et de ses symboles dans le cinéma américain, produit à Hollywood.
Décor de la Révolution française et incarnation de valeurs universelles, Paris se confond
avec un mode de vie qui n’appartient qu’à elle : la bohème de la Belle Epoque.

Elle est un vivier artistique unique au monde, du French Cancan aux chansonniers en
passant par les comédies musicales. La diversité de ses quartiers et la variété de ses
architectures font de Paris une véritable scène de théâtre : arpentée par les escarpins
d’Audrey Hepburn, traversée par les gangsters en cavale, Paris est aussi l’écrin nostalgique
de l’amour.

Au fil des décennies, la puissance évocatrice de la ville lumière à l’écran ne faiblit pas. De
Lubitsch à Woody Allen, les visions des cinéastes d’Hollywood se superposent et
s’entrecroisent pour former un formidable palimpseste ; ce Paris cinématographique
s’intègrant à la réalité même de Paris.
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LES EVENEMENTS

Fête du cinéma d’animationFête du cinéma d’animationFête du cinéma d’animationFête du cinéma d’animation : Rencontre avec : Rencontre avec : Rencontre avec : Rencontre avec

Peter LordPeter LordPeter LordPeter Lord
1er octobre 2011

     Peter Lord © Stuart Wood

Co-fondateur du studio Aardman  connu et reconnu pour son savoir-faire en matière de
pâte à modeler et son panel d’animateurs talentueux (Nick Park, Darren Walsh, Peter Peake,
Luis Cook, Richard Goleszowski), le réalisateur Peter Lord présente le travail sur un son
dernier long métrage en pâte à modeler, The Pirates ! . Actuellement en développement,
le film doit sortir en France en mars 2012.

En quelques décennies, Peter Lord est devenu l'un des grands noms du cinéma d'animation
britannique. Les rocambolesques Nouvelles Aventures de Wallace et Gromit et Chicken Run
consolident le statut de Peter Lord comme grand maître dans l'univers de la réalisation et
celui de la production. Producteur exécutif du Souris City de David Bowers et Sam Fell en
2006, il retourne à la mise en scène animée en 2009 avec The Pirates !, aventure déjantée
d'un groupe de pirates qui rencontre Charles Darwin. Le casting vocal de cette réalisation
très attendue réunit notamment Hugh Grant, en Capitaine des pirates et Salma Hayek, en
Cutlass Liz, son homologue féminin.

Au cours de cette rencontre, Peter Lord revient sur ses débuts dans l’animation , le style
Aardman, avant de présenter les premières images de The Pirates ! A ses côtés, Dave
Alex Riddett, directeur de la photographie sur le f ilm , qui, au cours de sa carrière au
studio de Bristol, a travaillé sur la série des Wallace et Gromit de Nick Park.
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La Guerre d’AlgérieLa Guerre d’AlgérieLa Guerre d’AlgérieLa Guerre d’Algérie : images et représentations : images et représentations : images et représentations : images et représentations    
du 24 janvier au 2 février 2012

À l’occasion du 50 e anniversaire des accords d’Evian, le Forum des ima ges interroge
images et représentations de la guerre d’Algérie. P armi les invités, Benjamin Stora et
Abdelmadjid Merdaci viennent nourrir de leurs analy ses cette programmation inédite.

1962-2012 : Il y a bientôt cinquante ans, les accords d’Evian marquaient la fin des
événements d’Algérie, mettant un terme à huit années d’opérations de maintien de l’ordre, et
à 132 ans de présence coloniale française. Cette guerre, sans nom jusqu’en 1999, sans front
ni héros, a laissé dans notre pays des traces d’autant plus profondes que le « drame
algérien » est aussi un affrontement franco-français, dont tous les acteurs, des appelés aux
officiers, des pieds-noirs aux harkis, se sentent les victimes, et les générations suivantes les
héritières.

Pour ouvrir cette année commémorative, à l’écart de la guerre des mémoires, le Forum des
images propose de réunir un ensemble riche de films, de cinéma et télévision, fictions,
documentaires, actualités, archives militaires, documents amateurs - depuis les films de
propagande de l’époque coloniale jusqu’à la production plus récente sur la guerre d’Algérie –
pour observer les représentations de la guerre et l’évolution de ces représentations au fil de
ces dernières décennies.

A l’occasion de rencontres avec des historiens, des chercheurs et des archivistes, c’est donc
à un travail de lecture des images filmées, à la fois miroir de leur temps et participant à
l’imaginaire collectif, que le Forum des images convie les spectateurs.

Projections et rencontresProjections et rencontresProjections et rencontresProjections et rencontres

Le Forum des images programme une sélection de films, courts et longs métrages, précédés
de documents d’époque ou d’extraits issus des collections de l’INA, en résonance avec ces
oeuvres, ou  rappelant leur réception à l’époque de leur sortie.

Ce cycle s’ouvre avec une conférence, sous la forme d’un dialogue entre Benjamin
Stora,  spécialiste de la guerre d’Algérie et de ses représentations et Abdelmadjid Merdaci,
historien algérien . Ils s’interrogent ensemble sur le rôle des images dans la transmission de
la mémoire et la construction des discours historiques, de part et d’autre de la Méditerranée.

Une série de conférences thématiques , animées par des historiens, rythment la
manifestation. Illustrées d’extraits, elles éclairent plusieurs questions et problématiques liées
à la guerre d’Algérie :  « Censure et propagande : silences et mises en scène » ; « Torture et
violences : de Muriel à L’Ennemi intime, de l’allusion aux aveux » ; « les protagonistes de la
guerre et l’évolution de leur représentation : les soldats, les pieds noirs, les harkis… ».

Le Forum des images présente également des films d’archives, issus des fonds de l’INA
et de l’ECPAD , en collaboration avec leurs responsables ; des films amateurs  réalisés par
les soldats pendant la guerre d’Algérie et des images algériennes , commentées par
Abdelmadjid Merdaci.
En partenariat avec l’ECPAD, une collection d’archives sur la guerre est mise à disposition
du public, pendant un mois, dans la salle des collections du Forum des images.

La programmation accueille des images réunies par Cinémémoire , cinémathèque de films
de famille et d’amateurs, présentées par ses responsables, Claude Bossion et Flora Duffaud.

Parallèlement à ce programme, des ateliers sont organisés en direction du public
scolaire  sur la manière dont cette guerre a été vécue, en prenant trois points de vue : le
discours officiel, le vécu des appelés, et celui des familles restées en France. Chaque extrait
est analysé et soumis à discussion, en présence d'un ancien combattant en collaboration
avec l’Espace Parisien Histoire Mémoire Guerre d’Algérie (EPHMGA).



15

EVENEMENTS ACCUEILLIS AU FORUM DES IMAGES 

Les Étoiles de la ScamLes Étoiles de la ScamLes Étoiles de la ScamLes Étoiles de la Scam
23 octobre 2011

Pour la troisième année consécutive, la Société civ ile des auteurs multimedia décerne,
au Forum des images, sa constellation d’Étoiles : t rente œuvres de télévision –
documentaires et reportages – qui ont marqué l’anné e 2010 par leur qualité et leur
diversité. Projections de 14h à minuit dans les cin q salles ponctuées de rencontres
avec les auteurs-réalisateurs et remise officielle du palmarès.

La Scam, qui rassemble plus de 30 000 auteurs-réalisateurs, travaille, parallèlement à sa
mission de perception et de répartition de leurs droits, à la valorisation des œuvres et de ses
auteurs par une politique culturelle riche et variée.

Les Étoiles de la Scam récompensent, chaque année, trente œuvres retenues pour
l'originalité de leur démarche, leurs qualités formelles et la singularité de leur regard. Cet
échantillon du meilleur de la production audiovisue lle télédiffusée au cours de l’année
précédente  reflète l’étendue et la diversité des répertoires de la Scam – documentaires,
reportages, séries, œuvres d’art numériques et œuvres institutionnelles.

Primées par un jury présidé par Dominique Gros , les Étoiles cherchent à faire sortir de
l’anonymat du flux télévisuel, des auteurs et leurs œuvres. Des thèmes récurrents (passé
colonial, Afrique) et d’autres films qui interrogent le passé individuel et collectif où les
identités sont souvent bafouées, des enquêtes, des passerelles vers le monde des arts et
des créateurs, tous tentent de penser le monde, d’offrir des éléments de dialogue et de
réflexion

Documentaire sur grand écranDocumentaire sur grand écranDocumentaire sur grand écranDocumentaire sur grand écran : « : « : « : « Ceci est un film Ceci est un film Ceci est un film Ceci est un film

belgebelgebelgebelge » » » »
du 2 au 6 novembre 2011

Dans le cadre du mois du cinéma documentaire, le Fo rum des images accueille
l’association Documentaire sur Grand Écran. Terre f ertile du documentaire, la
Belgique est au cœur de la programmation de novembr e. Focus sur un cinéma
artisanal et paradoxal, social et surréaliste, poli tique et poétique.

Dans ce petit pays qu’est la Belgique, il existe une véritable tradition documentariste
reconnue au-delà de ses frontières et cela dès les origines du cinéma . A la fois
empreinte d’un souci du social à l’intérieur du pays, et tournée vers l’extérieur, les autres
cultures, les autres civilisations, l’école du documentaire belge croise les regards de
cinéastes à la fois réalistes, et teintés de poésie surréaliste.

Parmi les classiques, un choix éclectique va de Paul Meyer à Chantal Akerman en
passant par André Delvaux et Benoit Dervaux. Au programme également le cinéma des
frères Dardenne , emblématique de l’histoire du documentaire belge lorsqu’il s’agit de filmer
le social ; mais également celui d’une nouvelle génération de réalisateurs venus
d’ailleurs  (Comes Chahbazian et Sanaz Azari).
Ce programme propose de (re)découvrir l’œuvre de Boris Lehman  : près de 150 films,
courts et longs, documentaires et fictions expérimentaux, autobiographiques.
Fruit d’une ouverture sur le reste du monde qui fut avant tout colonialiste, les cinéastes
belges ont beaucoup filmé l’ailleurs.  Aujourd’hui, une nouvelle génération de cinéastes
s’aventure sur des territoires étrangers avec un regard neuf (Olivier Meys, Annick Leroy).
En effet, Il faudra attendre de longues années pour que le cinéma s’interroge sur le
colonialisme et l’image des autres peuples , à l’instar de l’artiste Sven Augustijnen.

Le Forum des images poursuit son partenariat avec Documentaire sur Grand Ecran en
instaurant un rendez-vous mensuel à partir de décembre 2011.
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Retour de flammeRetour de flammeRetour de flammeRetour de flamme
26 et 27 novembre 2011

La magie des premiers pas au cinéma...La magie des premiers pas au cinéma...La magie des premiers pas au cinéma...La magie des premiers pas au cinéma...

Le Forum des images accueille cet hiver encore les ciné-concerts Retour de Flamme .
En maître des cérémonies, le réalisateur, producteur et fondateur de Lobster Films, Serge
Bromberg  s’installe au piano, accompagne les films muets et présente chaque trouvaille de
façon facétieuse et passionnante. Et comme toujours, des surprises tous azimuts, qu’il
s’agisse de l’invité ou d’événements imprévus.
Du rire, du rêve, de la magie, pour des ciné-concerts exceptionnels qui proposent des films
rarissimes, retrouvés et restaurés.

En invité vedette cette année, Georges Méliès et son  Voyage dans la lune  dans sa
version en couleurs, restaurée en partenariat avec la Fondation Groupama-Gan et la
Fondation Technicolor pour le Cinéma, qui a ouvert le Festival de Cannes cette année.

Le Voyage dans la lune © Christophel
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LES FESTIVALS

Carrefour de l’animation (9Carrefour de l’animation (9Carrefour de l’animation (9Carrefour de l’animation (9eeee édition) édition) édition) édition)
du 1 er au 4 décembre 2011

Suitez © Se-ma-for

Rencontres autour de deux domaines en pleine efferv escence : le cinéma d’animation
et le jeu vidéo, avec cette année, une sélection fo urnie d’avant-premières, un gros
plan sur l’animation polonaise, un hommage aux révo lutions arabes vues par les
images animées et trois créations animées produites  par des équipes d’étudiants
produites pendant le festival.

Dans la continuité de l’édition précédente, la Carrefour de l’Animation enrichit la projection et
la présentation des meilleurs films et jeux vidéo de fin d’études français de l’année par des
avant-premières de longs métrages  (dont Tatsumi  de Eric Khoo, Colorful  de Keiichi
Hara, et Goodbye Mr Christie  de Phil Mulloy).
Des séances de courts métrages  français d’anciens élèves des écoles participantes au
festival proposent un état des lieux de la jeune création.
Des cartes blanches au Cartoon d’or et au Siggraph  permettent par ailleurs de voir le
meilleur de la production européenne et numérique internationale.

Cette 9e édition se compose de deux volets internationaux : un gros plan sur le cinéma
d’animation polonais contemporain , dont un focus sur le célèbre studio Se-ma-for
(Pierre et le loup) ; et un hommage aux récentes révolutions arabes  avec un coup de
projecteur sur le cinéma d’animation tunisien. En complément de ce programme, une table
ronde sur les images animées diffusées sur Internet  par les jeunes manifestants des
pays du Maghreb et du Moyen-Orient.

Le Carrefour de l’animation est à l’initiative d’un  projet de création sonore  avec la
présentation des films de la 2e édition du projet Ciné-sons, réalisés par des étudiants à partir
de la même bande son composée par Christophe Héral.
Pour la première fois, le Carrefour de l’animation accueille également la création in-situ ,
pendant trois jours, d’une Animation chaînée, produite par dix équipes d’étudiants
internationaux, et d’une « web-jam », création collective interactive produite par huit autres
équipes d’étudiants en multimédia.
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Séries ManiaSéries ManiaSéries ManiaSéries Mania (saison 3)(saison 3)(saison 3)(saison 3)
du 16 au 22 avril 2012

Séries Mania © Nathalie Prebende

Réflexif et ludique, Séries Mania s’est imposé dès sa deuxième édition comme le
rendez-vous des sériphiles et des professionnels. C e festival donne à nouveau
l’occasion aux spectateurs d’assister à une trentai ne de projections, de participer à
des tables rondes et des conférences, mais aussi de  rencontrer de nombreux invités
internationaux.

Showrunners, réalisateurs, comédiens et producteurs  sont au rendez-vous pour cette
troisième édition , après le succès des deux premières saisons, marquées par la venue
successive de stars américaines comme Clyde Philips (Dexter), Matthew Weiner (Mad Men),
Vince Gilligan (Breaking bad). La 3e saison de Séries Mania est l’occasion d’inviter
également une comédienne ou un comédien star du petit écran.

Comme l’an dernier, des récompenses sont attribuées par un jury de la p resse
internationale  aux meilleures séries françaises en compétition et un prix du public  est
décerné à la meilleure série internationale.
Aux côtés des réalisations anglosaxones présentées en avant-première, Séries Mania est
aussi le lieu privilégié pour découvrir la richesse méconnue des séries télévisée s,
produites au quatre coins du monde . Lors de la 2e édition, les fictions australiennes,
israéliennes et coréennes ont été particulièrement plébiscitées par le public.

Pour cette nouvelle édition, un « showcase » offre un accès personnalisé aux
professionnels  de l’audiovisuel  pour visionner, en salle des collections, ces séries
inédites, sélectionnées par le festival, ainsi qu’un choix plus large de titres internationaux.

Le festival propose de nouveau des intégrales , véritables performances de spectateurs,
comme en témoignent les folles nuits passées au Forum des images avec True Blood en
2010 et The Walking Dead en 2011.
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MashUp Film Festival (2MashUp Film Festival (2MashUp Film Festival (2MashUp Film Festival (2eeee édition) édition) édition) édition)
juin 2012

      MashUp Film Festival © Raf / indiepixelpusher.com

Images et sons copiés, collés, montés, partagés… Le  Forum des images organise la
deuxième édition de son festival consacré aux nouve lles pratiques du web 2.0,
desquelles émergent œuvres et créateurs passionnant s.

Attentif à l’évolution et aux initiatives de la création numérique, le Forum des images a lancé
en juin 2011, le MashUp Film Festival, dédié aux formes artistiques émergentes, que génère
la circulation massive des images sur les réseaux et leur réutilisation par des artistes de tous
horizons.
Vidéastes, webdesigners, monteurs, graphistes mais aussi créateurs son et simples
amateurs remontent, détournent et superposent des images numériques pour réaliser des
films totalement inédits.
« Le mashup » est une pratique devenue langage, donnant naissance à des écritures
audiovisuelles d’un genre nouveau.

Le Forum des images organise une nouvelle compétiti on de mashup , dans ses murs ,
en réunissant pendant 24h des équipes de réalisateurs, monteurs et sound designer et invite
les internautes à concourir à la compétition online  sur le site du festival.

Exposition, ateliers de création et conférences  sont au coeur de ce festival qui expose
explicitement les problématiques juridiques de ce champ de la création.
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Cinéma au clair de luneCinéma au clair de luneCinéma au clair de luneCinéma au clair de lune (12(12(12(12eeee édition) édition) édition) édition)
du 1 er au 19 août 2012

Douze ans déjà que le Forum des images prend ses qu artiers d’été et profite des nuits
étoilées pour faire son Cinéma au clair de lune . Avec le soutien de la ville de Paris,
cette manifestation itinérante, gratuite et en plei n air, conjugue la découverte de Paris
et l’amour  du cinéma.

Chaque soir, les spectateurs ont rendez-vous dans un lieu mythique de la capitale pour voir
ou revoir à la belle étoile des chefs-d’oeuvre du cinéma d’hier et d’aujourd’hui. Les
projections proposées ont pour écrins notamment la Butte Montmartre, le Jardin des
Champs-Elysées, la place des Vosges, la place des Fêtes, Ménilmontant ou encore
l’esplanade des Invalides.

Chaque été, le Forum des images propose une sélection d’une dizaine de films pour la
plupart issus de sa collection parisienne. Abondamment filmée, mais aussi imaginée et
reconstituée en studio, simplement évoquée au détour d’une phrase, la ville Lumière
rayonne sur toute l’histoire du 7e art.

Un état du monde... et du cinéma (4Un état du monde... et du cinéma (4Un état du monde... et du cinéma (4Un état du monde... et du cinéma (4eeee édition) édition) édition) édition)
changement de date  : novembre 2012

Un état du monde... et du cinéma © Nathalie Prebende           Jorge Semprun et Elia Suleiman © Nathalie Prebende

Observer, analyser, questionner le monde par le pri sme des films de fiction.

Le festival Un état du monde et du cinéma confronte des films récents, venus du monde
entier, et propose de décrypter les questions de géopolitique qu’ils éclairent, à travers des
rencontres inédites entre les réalisateurs, philosophes, sociologues et politologues, invités
par le Forum des images.

En confrontant personnalités du monde politique et cinéastes, en soulevant des questions de
géopolitique, d'environnement mais aussi de société, cet évènement analyse des questions
d'actualité à l'aune du langage cinématographique.

Tables rondes, avants-première, inédits, débats, bi lan cinématographique de l'année
passée , un rendez-vous indispensable pour les passionnés de cinéma et de géopolitique.
Le Forum des images offre au public l’opportunité de sillonner l’actualité cinématographique
et, à travers le regard distancié des cinéastes, de prendre la mesure des enjeux qui agitent
le monde.
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LES FESTIVALS ACCUEILLIS AU  FORUM DES IMAGES 

L’Étrange FestivalL’Étrange FestivalL’Étrange FestivalL’Étrange Festival (17(17(17(17eeee édition) édition) édition) édition)
du 2 au 11 septembre 2011

Hobo With a Shotgun © TF1 international

Rendez-vous pour des découvertes cinématographiques  hors normes et autres
images époustouflantes…

À l’occasion de sa 17e édition, L’Étrange festival propose, cette année encore, un festin
gargantuesque composé des meilleures pellicules glanées aux quatre coins de la planète
mais aussi le grand retour de nuits tapageuses et de ciné-concerts exclusifs au sein même
du Forum des images.

La programmation du festival se décline en plusieur s temps forts avec notamment
deux compétitions.
20 longs métrages  très attendus concourent pour le Prix nouveau genre, remis par Canal+,
tandis que la compétition de courts métrages  rassemble une soixantaine de films qui se
disputent le Grand Prix (primé par Canal+) et le Prix du public.

Outre un florilège de films en avant-première ou inédits , l’Etrange festival présente
quelques pépites de l’histoire parallèle du cinéma.

Cinéphile acharné et cinéaste indomptable du cinéma français, Jean-Pierre Mocky  est l’un
des invités du festival .

Le festival organise deux nuits pleines de fureur , l’une consacrée au grand retour du
Grindhouse ; l’autre aux stars du studio Sushi Typhoon.

L’Etrange renoue avec des expériences musicales inédites avec 2 ciné-concerts
exceptionnels , orchestrés par Marc Caro  et le groupe expérimental et électro,
Tuxedomoon.
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Chéries-chéris, festival de films gays, lesbiens,Chéries-chéris, festival de films gays, lesbiens,Chéries-chéris, festival de films gays, lesbiens,Chéries-chéris, festival de films gays, lesbiens,

trans & ++++ (17trans & ++++ (17trans & ++++ (17trans & ++++ (17eeee édition) édition) édition) édition)
du 7 au 16 octobre 2011

« Barman, dans le shaker, mets d'abord de l'éléganc e, un trait de Sacré-Coeur et
deux doigts de Doisneau, une Piaf, quelques moineau x et Josephine Baker...
Paris, Paris... »

La 17e édition du festival Chéries-Chéris est placée sous le patronage de Paris , ville des
libertés, ville d'art et des avant-gardes culturelles. Ville observée et enviée, Paris est, depuis
le Forum des images, le lieu d’accueil cette année encore du nouveau cinéma LGBT
mondial. Affranchi des justifications et des revendications, les oeuvres sélectionnées
affirment un  cinéma gai, vivant, ouvert à toutes les réflexions,  un cinéma engagé et
toujours renouvelé.

Paris, ville à l'honneur de cette 17 e édition, est la thématique transversale  qui fera
battre les coeurs à travers la soixantaine de séances que compose le festival.

Un président d'honneur, icône intemporelle, lance les festivités le 7 octobre. Un jury de
professionnels composé d’artistes et de journalistes pose son regard sur la compétition des
films de longs métrage de fiction pour décerner le nouveau prix international.

Enfin, pour en célébrer l'ouverture, Chéries-Chéris propose des oeuvres d'art plastique, d'art
contemporain, d'art photographique.

Cinéma du Québec à Paris (15Cinéma du Québec à Paris (15Cinéma du Québec à Paris (15Cinéma du Québec à Paris (15eeee édition) édition) édition) édition)
du 15 au 19 novembre 2011

Le Forum des images accueille, pour sa 15 e édition, Cinéma du Québec, du 15 au 19
novembre 2011. L’édition 2011 propose notamment dou ze longs métrages de fiction,
un programme de courts métrages et deux documentair es inédits en France.

Depuis sa création Cinéma du Québec  a la volonté de montrer des genres différents, c’est
la raison pour laquelle, cette année encore, pour ne pas rompre la tradition, les gros succès
du box-office de l’année côtoient les œuvres des fers de lance du cinéma d’auteur.

Cette semaine de cinéma est présidée par Carole Lau re, dynamique ambassadrice de ce
panorama depuis sa création.
À l’initiative et sous le patronage de la SODEC (Société de développement des Entreprises
culturelles du Québec), le festival invite les cinéphiles parisiens à découvrir un panorama de
la production annuelle.

Reprise des palmarèsReprise des palmarèsReprise des palmarèsReprise des palmarès
février 2012

Festival premiers plans d’Angers

Le 7 février , deux séances exceptionnelles pour découvrir le palmarès de la 24e édition du
festival Premiers Plans qui s’est déroulée fin janvier 2012.

Festival international du court-métrage de Clermont -Ferrand

Une semaine après la fin des festivités, le festival de Clermont-Ferrand retrouve le chemin
du Forum des images pour livrer le palmarès de sa 34e édition, avec trois séances, le 11
février , consacrées aux compétitions labo, internationale et nationale.
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Festival des Très courtsFestival des Très courtsFestival des Très courtsFestival des Très courts (14(14(14(14eeee édition) édition) édition) édition)
du 4 au 6 mai 2012

Les Très Courts sont de retour pour une 14 e édition de courts métrages à la fois hauts
en couleurs et courts en longueur.

Trois minutes hors titre et générique, c’est la seule règle à suivre par les réalisateurs qui
souhaitent participer à ce grand rendez-vous des nouvelles tendances audiovisuelles.
Evénement international, ces projections sont organisées simultanément dans près de
quatre vingts villes, en France et dans plus de quinze autres pays.
Comme chaque année, la remise des prix de la compétition internationale  se déroule au
Forum des images, en présence du jury et des réalis ateurs . Rendez-vous le 6 mai
prochain.

La Quinzaine des RéalisateursLa Quinzaine des RéalisateursLa Quinzaine des RéalisateursLa Quinzaine des Réalisateurs (44(44(44(44eeee édition) édition) édition) édition)
du 30 mai au 10 juin 2012

Depuis sa création, le Forum des images soutient le  cinéma indépendant et ses
auteurs, à travers plusieurs manifestations et prog rammes, qu’il a mis en place ou
qu’il accueille.

Ainsi, chaque année, le Forum des images  reprend l’intégralité des films de la Quinzaine
des Réalisateurs , immédiatement après le Festival de Cannes.

C’est l’occasion pour le public parisien de découvrir des œuvres qui sont l’expression d’une
création cinématographique libre et indépendante.

La Quinzaine des Réalisateurs propose des longs et courts métrages de fiction et des
documentaires, elle fédère les talents autour d’une idée du cinéma respectueuse de la
diversité. Lors des séances, les spectateurs ont aussi l’opportunité de rencontrer les équipes
de films et de dialoguer avec les cinéastes.

Paris CinémaParis CinémaParis CinémaParis Cinéma (10(10(10(10eeee édition) édition) édition) édition)
juillet 2012

Rendez-vous cinématographique populaire et festif pour saluer l’été, Paris Cinéma donne
rendez-vous aux spectateurs parisiens pour un début d’été cinématographique et festif.
Le festival Paris Cinéma investit en juillet 2012 la ville et le Forum des images pour sa 10e

édition…

Lors d’une grande « Nuit du Cinéma », le festival Paris Cinéma invite cinéphiles,
somnambules, insomniaques, à découvrir des films cultes et des perles rares du cinéma
indépendant, entrecoupés de pauses café et ponctuées par un petit-déjeuner à l’aube…

Placée sous le signe de l’éclectisme, du plaisir et de la convivialité, cette nuit lance
officiellement la 10e édition du Festival Paris Cinéma avec une vingtaine de films, quatre
programmes. Pour les spectateurs insatiables, quatre séances quotidiennes sont proposées
les jours suivants, jusqu’à la fin du festival.
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L ’ AC ADEMIE

La Master classLa Master classLa Master classLa Master class
chaque mois à partir de septembre 2011

Jerry Schatzberg © DR       Robert Guédiguian © Pierre Milont                Mike Leigh © Christophel

Réalisateurs et acteurs renommés s’entretiennent av ec Pascal Mérigeau, critique de
cinéma, et reviennent sur leurs parcours artistique s.

Jeudi 29 septembre , Jerry Schatzberg , ouvre la saison des master class.
Réalisateur et scénariste américain, Jerry Schatzberg s’est d’abord imposé à partir des
années 50 comme l’un des plus brillants photographes de mode. Il est considéré comme l’un
des artisans majeurs de la renaissance du cinéma américain des années 70. Son oeuvre
traduit les désillusions de l’Amérique libérale et s’inscrit dans un style réaliste. Il est
notamment le réalisateur de Portrait d’une enfance déchue (ressortie salle le 28 septembre,
Carlotta Films), Panique à Needle Park et de L’Épouvantail, avec Al Pacino, qui remporte le
Grand Prix au Festival de Cannes, en 1973.

Jeudi 27 octobre , le Forum des images est heureux d’accueillir Robert Guédiguian , juste
avant la sortie de son dernier film Les Neiges du Kilimandjaro.
Depuis plus de trente ans, Robert Guédiguian travaille avec les mêmes comédiens et
souvent les mêmes techniciens. Autour d’eux, avec une audace qui n’a cessé de grandir, il a
construit une œuvre riche à ce jour de dix-sept films, de Dernier été (1980) aux Neiges de
Kilimandjaro (2011).

Parallèllement à la rétrospective de ses films au sein de « London Calling », Mike Leigh  est
l’hôte du Forum début décembre . L’occasion de revenir, images à l’appui, sur la carrière
d’un cinéaste ancré dans la tradition du Free Cinema. De Naked à All or nothing, Mike Leigh
inscrit ses fictions dans le décor et la vie londonienne des classes sociales défavorisées.

La Malle aux trésors de Bertrand TavernierLa Malle aux trésors de Bertrand TavernierLa Malle aux trésors de Bertrand TavernierLa Malle aux trésors de Bertrand Tavernier
chaque trimestre à partir de septembre 2011

Conteur truculent et cinéphile insatiable, Bertrand  Tavernier ouvre sa Malle aux
trésors et en tire des souvenirs, des coups de cœur , des histoires… qui ont jalonné sa
vie de cinéphile.

Après avoir évoqué « les oubliés du cinéma français » ou les réalisateurs américains de la
liste noire, il repart à la découverte des pépites de son inépuisable dvdthèque.

En septembre, il dialogue avec Stéphane Lerouge pour un hommage à leurs compositeurs
français préférés, des célèbres Maurice Jaubert et Paul Misraki en passant par les rares
Georges van Parys ou Arthur Honegger (dimanche 25 septembre).
Dimanche 18 décembre , à l’occasion du portrait de ville « London Calling », il évoque le
cinéma britannique de genre, en puisant dans ses films noirs londoniens favoris.
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Les Cours de cinémaLes Cours de cinémaLes Cours de cinémaLes Cours de cinéma
chaque vendredi à 18h30, à partir d’octobre 2011 - entrée libre

Chaque semaine, un critique de renom, un historien,  ou un enseignant en cinéma
analyse un film ou un sujet en lien avec un program me du Forum des images. Un
cours ouvert à tous, en entrée libre, pour comprend re une œuvre ou se familiariser
avec l’un des cycles thématiques.

En octobre, le Forum des images propose deux cours de cinéma consacrés à la comédie
et au rire . Jean-Baptiste Thoret analyse le personnage comique interprété par Louis de
Funès dans ses films (21 octobre).
Le 28 octobre, Stéphane Goudet interroge le passé et l’avenir du cinéma burlesque.

A partir du mois de novembre, les cours de cinéma s ont en lien avec le cycle « Des
Habits et des hommes »   et propose une analyse de grands films d’époque . Au
programme de ces lectures de grands classiques : Cléopâtre de Joseph L. Mankiewicz par
Claude Aziza (4 novembre), La Marseillaise de Jean Renoir par Tangui Perron (11
novembre),  Meurtre dans un jardin anglais de Peter Greenaway par Catherine Millet (18
novembre) ou encore Perceval le Gallois revisité par Xavier Kawa-Topor (25 novembre).

La programmation de « London Calling » est égalemen t accompagnée par les cours
de cinéma qui s’attachent à décrypter différents as pects de la société londonienne au
cinéma . A découvrir le 9 décembre, « Londres, une ville au cinéma » par Ian Christie, et
« De Jack l'éventreur au Voyeur, la figure du serial killer » par Frédéric Bas le 16 décembre.

Les ciné-débats de La SorbonneLes ciné-débats de La SorbonneLes ciné-débats de La SorbonneLes ciné-débats de La Sorbonne
chaque mois, à partir d’octobre 2011 – entrée libre

Cette année les ciné-débats de la Sorbonne s’associ ent à l’Académie des César pour
proposer une nouvelle thématique, dans le cadre de ses opérations  César &
Techniques   : « Les techniciens du cinéma : simples collabora teurs ou créateurs
méconnus ? ».

A partir du 20 octobre, le public est invité cette année à rencontrer les grands techniciens
français récompensés récemment par un César : monteurs, décorateurs, costumiers,
directeurs photo, ingénieurs du son…

Parmi les invités attendus, Hervé de Luze  (César du meilleur montage pour The Ghost
Writer), Caroline Champetier  (César de la meilleure photographie pour Des Hommes et des
Dieux) ou encore Catherine Leterrier  (César des meilleurs costumes Coco Chanel).

Les débats sont conçus et animés par les étudiants du Master pro cinéma de l’université
Paris 1 – Panthéon-Sorbonne avant d’être mis en ligne sur le site internet du Forum des
images.

La bibliothèque François Truffaut fait son cinémaLa bibliothèque François Truffaut fait son cinémaLa bibliothèque François Truffaut fait son cinémaLa bibliothèque François Truffaut fait son cinéma
chaque bimestre à partir d’octobre 2011 – entrée li bre

La bibliothèque du cinéma François Truffaut organis e tous les deux mois, au Forum
des images, une rencontre autour du livre et du cin éma.

Le 13 octobre, la bibliothèque du cinéma François Truffaut organise une rencontre à
l'occasion de la parution de CinémAction 139 « Le biopic, de la réalité à la fiction » .
Rémi fontanel, directeur de publication, Nedjma Messaoui et Raphaëlle Moine animent cette
discussion, modérée par Françoise Puaux, éditrice des éditions du Cerf/Corlet.
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L’Académie online….L’Académie online….L’Académie online….L’Académie online….
Toute l’année

Francis Ford Coppola © Nathalie Prebende             L’équipe de la série Mad Men © Nathalie Prebende

37 master-class et rencontres vidéo
88 cours de cinéma vidéo
plus de 20 conférences à écouter

Avec plus d'une centaine de vidéos et une vingtaine de contenus audio, le Forum des
images est aujourd'hui riche de nombreuses ressources et les met à la disposition d'un large
public, par le biais de son site internet.

A sa réouverture, le Forum des images a mis en place un éventail de programmes
nouveaux rassemblés sous le terme d’Académie.
Véritable université populaire, l’Académie confronte tous les savoirs liés au cinéma, en
instaurant le dialogue entre les créateurs et les spectateurs. Master class, rencontres,
cours de cinéma et conférences, enregistrées ou fil mées, sont consultables toute
l’année sur www.forumdesimages.fr

Archivées depuis 2008, ces ressources  permettent de retrouver les entretiens de grands
cinéastes et acteurs, les analyses des historiens et spécialistes du cinéma sur les questions
du 7e art, les débats entre professionnels et les soirées événements de la saison.

Une visite sur le site du Forum est l’occasion de retrouver en images une trentaine d’invités
venus donner des master class , où chacun évoque sa manière de travailler, ses références
artistiques, ses sources d’inspiration, ses collaborateurs privilégiés.
James Gray, Isabelle Huppert, Walter Salles, Frederick Wiseman, Jacques Audiard, les
frères Dardenne, Michael Caine, Vincent Lindon, Francis Ford Coppola, Claude Chabrol
(parmi les entretiens les plus consultés), ou encore Alain Cavalier ont été les invités du
Forum.

Très suivis durant l’année, les cours de cinéma  le sont tout autant sur le site. Parmi les
vidéos les plus regardées, les analyses des essais critiques de Gilles Deleuze (« L’image-
mouvement ») et d’Alexandre Astruc (« Naissance d’une nouvelle avant-garde, la caméra
stylo ») révèlent l’intérêt des internautes et du public pour les questions d’esthétique du
cinéma.

Par ailleurs, certaines rencontres exceptionnelles  organisées dans le cadre des festivals,
tels que Séries Mania ou Un état du monde... et du cinéma, sont également plébiscitées par
les internautes, comme en témoignent les entretiens avec Matthew Weiner, showrunner de
Mad Men, et avec Vince Gilligan, créateur de la série Breaking Bad.
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JEUNE PUBLIC

Les Après-midi des enfantsLes Après-midi des enfantsLes Après-midi des enfantsLes Après-midi des enfants
chaque mercredi et samedi à 15h00, de septembre à j uin 2012

Steamboy © Christophel                Monte là-dessus © Christophel

Un film, un débat, un goûter : la formule des Après -midi des enfants ravit les enfants…
et les parents ! La saison s’ouvre dès le 17 septem bre avec une avant-première très
attendue : Le Gruffalo , réalisation collective.

Jusqu’en décembre, les familles peuvent retrouver u ne trentaine de films sur le
thème « Tous en ville  ! », suivis d’un débat et d’un goûter.
L’occasion d’explorer toutes sortes d’univers urbains : cités réelles ou imaginaires (la
Métro-City d’Astro Boy  ou le Toon-Land de Qui veut la peau de Roger Rabbit ? ), villes
méconnues et grandes capitales. Une chance unique de faire le tour du monde des
grandes métropoles : les toits de Paris dans Une vie de chat , les immeubles de Los
Angeles dans Monte là-dessus !, « la Grosse Pomme » avec les trois marins déjantés d’Un
jour à New York, ou encore Saint Pétersbourg, somptueuse dans Le Chien, le général et
les oiseaux , et Londres à l’époque victorienne de l’Exposition universelle dans Steamboy.

Ces villes sont souvent des espoirs de vie meilleure (Fievel et le nouveau monde, L’Enfant
noir, La Petite Vendeuse de soleil…), tempérés par leur cortège de désillusions et de
combats (San Mao le petit vagabond, Le Voleur de bicyclette,  West Side Story ). Mais
c’est (presque) toujours la fantaisie qui finit par l’emporter... Car la ville reste malgré tout un
espace de jeu, de rêverie et de plaisir pour les enfants (Zazie dans le métro, Le Ballon
rouge, Kiki la petite sorcière), où l’imagination et l’invention transfigurent la réalité, dans la
vie comme dans le cinéma.

Le Coin des enfants en salle des collectionsLe Coin des enfants en salle des collectionsLe Coin des enfants en salle des collectionsLe Coin des enfants en salle des collections

Foisonnante – pas moins de 150 films –, la sélectio n des Petits curieux forme une
collection idéale pour initier au cinéma les enfant s de 3 à 12 ans.
Elle est disponible en Salle des collections, avec des courts et longs métrages prestigieux,
diversifiés et régulièrement enrichis de nouveautés – signées entre autres Chaplin, Renoir
ou Truffaut… En prime : des jeux sur le cinéma pour tester ses connaissances, ou manipuler
les images, le montage, le son.
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Tout-Petits CinémaTout-Petits CinémaTout-Petits CinémaTout-Petits Cinéma (5e édition)
du 18 au 26 février 2012

Tout-Petits Cinéma 2011 © Nathalie Prebende

Créé par le Forum des images, ce festival unique et  incontournable continue d’offrir
leurs premières émotions sur grand écran aux tout-p etits, de 18 mois à 4 ans, à
travers des ciné-spectacles originaux proposant de nombreuses créations : ciné-
concerts et ciné-chansons, ciné-contes et ciné-surp rises.

Toutes ces séances sont accompagnées d’artistes du spectacle vivant, et suivies d’un goûter
dans un espace spécialement aménagé pour les plus jeunes (espaces coloriage et lecture,
ciné-jeux en Salle des collections, installations interactives, exposition).

Tout au long de la semaine, les enfants ont également la possibilité de participer à des
ateliers pour les initier aux plaisirs et à la magie du 7e art !

En 2011, la 4 ème édition du festival a rassemblé 7500 spectateurs.

En 2012, l’une des créations du festival portera sur l’adaptation en ciné-chansons des films
animés de Giulio Giannini adaptés des livres de contes de Léo Lionni, le célèbre auteur de
Petit-Bleu et Petit-Jaune.

Le Forum des images organise également les séances Tout-Petits Cinéma une fois par
mois dans le cadre des Après-midi des enfants .

Mon 1Mon 1Mon 1Mon 1erererer Festival Festival Festival Festival (7(7(7(7eeee édition) édition) édition) édition)
du 26 octobre au 1 er novembre 2011

Le Forum des images accueille également Mon 1er Festival du 26 octobre au 1er novembre,
pour la séance d’ouverture et des ciné-concerts à destination des plus jeunes enfants :
reprise des créations 2011 de l’institution : Kössi le petit kangourou et le ciné-chansons de
David Sire Filopat et Cie.
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LES COLLECTIONS

Plus de 7 000 films à découvrir lors de séances heb domadaires sur grand écran, ou à
la carte en Salle des collections. Au programme : d es longs métrages tournés à Paris,
des courts métrages des débuts du cinéma, des films  d’animation, des
documentaires, des images d’archives… qui interroge nt notre histoire et notre
époque.

Nos collections sur grand écranNos collections sur grand écranNos collections sur grand écranNos collections sur grand écran

Pour partager la richesse des collections du Forum des images, une sélection des films qui
les composent est projetée chaque semaine en salles de cinéma. Acquisitions récentes et
trésors cachés, grands classiques et films méconnus composent sur grand écran une
programmation variée qui documente à la fois l’histoire du cinéma, du muet à nos jours, et
celle de Paris, à travers les innombrables films qui l’ont pris pour décor. Des premières vues
filmées par les frères Lumière aux films les plus récents qui reflètent les visages multiples du
Paris d’aujourd’hui, la collection parisienne constitue une inépuisable mémoire audiovisuelle,
où les amoureux de la ville comme les cinéphiles peuvent se retrouver.

Des rendez-vous agrémentent régulièrement ces séances : Paris nous appartient , pour
découvrir chaque mois l’histoire de la capitale ; des avant-premières des productions  du
Forum des images ; des rencontres autour d’un film, d’un événement . Autant de pistes à
suivre pour explorer ces collections et suivre leur évolution.

La Salle des collectionsLa Salle des collectionsLa Salle des collectionsLa Salle des collections

Des films à consulter à la carte, seul ou à plusieu rs, dans un espace cosy et
silencieux. La Salle des collections, c’est la poss ibilité de voir quand on veut, avec qui
on veut, aussi bien des grands classiques que des f ilms disponibles nulle part
ailleurs.

Filmée, encore filmée, et encore, et encore… La beauté de Paris est une source d’inspiration
formidable pour tous les cinéastes, un théâtre incomparable pour y fabriquer des drames,
des comédies, des amours… Cette mémoire audiovisuelle de la capitale est détenue au
Forum des images, à travers d’innombrables films – fictions, documentaires, courts et longs
métrages, clips, images d’actualité, de tous pays – ayant pour décor Paris.
Au fil des ans, cette collection parisienne s’est ouverte à d’autres territoires, en partenariat
avec diverses institutions, avec la mise à disposition de films de jeunes cinéastes (La fémis,
G.R.E.C.), d’archives et de documentaires d’auteurs (Les films d’ici), d’œuvres absentes des
circuits de diffusion (Agence du court métrage, pointligneplan, Lobster), sans oublier un fond
de films amateurs et de documentaires produits par le Forum des images.
Entièrement numérisées, toutes ces œuvres – plus de 7 000 films – sont accessibles à tous
moments, dans des espaces dédiés au visionnage.

L’offre du Forum des images s’enrichit d’une nouvel le collection : Ciné-Archives.
Ce fonds audiovisuel gère les documents relatifs au  Parti communiste français et au
mouvement ouvrier et démocratique français : 90 ans  d'Histoire !

Cette collection permet de découvrir un patrimoine historique et militant des plus rares : du
Front populaire au Programme commun, de la guerre d'Espagne à celle du Vietnam... Elle
comporte aussi de nombreuses images de société tournées dans les banlieues rouges, dans
les mouvements et les associations proches du PCF ou bien encore dans les fêtes de
l'Humanité.
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P ARTEN AIRES ET INFORMATIONS PR ATIQUES

Avec LG, connectez-vous au meilleur de l’image…
En choisissant de devenir le partenaire du Forum des images, LG démontre à nouveau son
engagement envers le Septième Art. Partenaire Officiel du Festival de Cannes depuis 5 ans, LG
s’est aussi uni à MK2 pour créer le LG W Café au MK2 Bibliothèque, et continue son action au
sein des salles de cinéma pour sensibiliser le public aux bénéfices de la 3D. LG s’engage à
travers son partenariat avec le Forum des images à soutenir toujours plus d’expériences de
divertissement incomparables pour toute la famille.

Forum des images
Forum des Halles / Porte Saint-Eustache
2, rue du Cinéma / Paris 1er
Tél. : 01 44 76 63 00
www.forumdesimages.fr

Horaires

Accueil et 7e Bar
de 12h30 à 21h00 du mardi au vendredi et de 14h00 à  21h00 le week-end

Salle des collections
de 13h00 à 22h00 du mardi au vendredi et de 14h00 à  22h00 le week-end
Entrée libre à partir de 19h30 (pour deux heures, d ans la limite des places
disponibles, sauf Petit Salon).
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TARIFS

À la carteÀ la carteÀ la carteÀ la carte : La Tirelire : La Tirelire : La Tirelire : La Tirelire

Adulte ............................................ ...........................................................................…….  4 €
Moins de 12 ans ................................... ........................................................................... 3,5 €
Les Après-midi des enfants......................... .......................................... tarif un ique : 3,50 €

Tarifs préférentiels sur toutes les séances et en S alle des collections + invitations à des avant-
premières et des soirées.

À utiliser seul ou à plusieurs, sans limite de temps  (20€ crédit minimum à l’achat)

À la séanceÀ la séanceÀ la séanceÀ la séance

Entrée............................................. ..................................................................................... 5 €
(1 film en salle de projection + 2 heures en Salle des collections)
moins de 12 ans.................................... .............................................................................. 4 €
carte imagine R (sur présentation de la carte)  ............................................................... 3,50 €

À la journéeÀ la journéeÀ la journéeÀ la journée

Offre découverte .................................. .............................................................................. 9 €
1 journée en libre accès à toutes les séances + 2 h eures en Salle des collections + 1 café au
7e Bar.

À l’annéeÀ l’annéeÀ l’annéeÀ l’année

un an d’accès illimité avec le Passepartout
tarif plein ....................................... .................................................................................. 132 €
tarif réduit ...................................... ................................................................................... 96 €
tarif Étudiant .................................... ................................................................................  70 €

La Salle des collectionsLa Salle des collectionsLa Salle des collectionsLa Salle des collections

forfait 4 heures .................................. ................................................................................. 5 €
moins de 12 ans ................................... .............................................................................. 4 €
billet Petit Salon ................................ ............................................................................... 15 €
durée 3 heures (maximum 7 personnes)

Accès gratuit à la Salle des collections avec votre  billet de cinéma ou à partir de 19h30
(2 heures).
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Toute l’année au Forum des imagesToute l’année au Forum des imagesToute l’année au Forum des imagesToute l’année au Forum des images

Cycles thématiquesCycles thématiquesCycles thématiquesCycles thématiques

Des habits et des hommes , du 14 septembre au 30 novembre 2011
London Calling , du 7 décembre 2011 au 29 février 2012
Mille et une forêts , du 1er mars au 29 avril 2012
Paris vu par Hollywood , du 2 mai au 29 juillet 2012

FestivalsFestivalsFestivalsFestivals

L’Étrange festival (17e édition), du 2 au 11 septembre 2011
Chéries-chéris Le Festival de films Gays Lesbiens T rans & +++ de Paris  (17e édition),
du 7 au 16 octobre 2011
Cinéma du Québec (15e édition), du 15 au 19 novembre 2011
Carrefour de l’animation (9e édition), du 1er au 4 décembre 2011
Reprise du palmarès du festival Premiers Plans d’Angers (24e édition), le 7 février 2012
Reprise du palmarès du Festival international du court métrage de Clermont -Ferrand
(34e édition), le 11 février 2012
Séries Mania (saison 3), du 16 au 22 avril 2012
Festival des Très Courts (14e édition), du 4 au 6 mai 2012
Reprise de La Quinzaine des Réalisateurs (44e édition), du 30 mai au 10 juin 2012
MashUp Film Festival , juin 2012
Festival Paris Cinéma (10e édition), juillet 2012
Cinéma au clair de lune (12e édition), du 1er au 19 août 2012

Un état du monde… et du cinéma (4e édition), novembre 2012

ÉvénementsÉvénementsÉvénementsÉvénements

Cinéma d’animation : Rencontre avec Peter Lord , le 1er octobre 2011
Les Étoiles de la Scam , le 23 octobre 2011
Documentaire sur Grand Écran , du 2 au 6 novembre 2011
puis une fois par mois à partir de décembre 2011
Retour de flamme , les 26 et 27 novembre 2011
Guerre d’Algérie  : images et représentations ,  du 24 janvier au 2 février 2012

L’AcadémieL’AcadémieL’AcadémieL’Académie

La Master class , chaque mois à partir de septembre 2011
La Malle aux trésors de Bertrand Tavernier,  chaque trimestre à partir de septembre 2011
Les Cours de cinéma , chaque vendredi à 18h30, à partir d’octobre 2011 - entrée libre
La bibliothèque François Truffaut fait son cinéma , chaque bimestre à partir d’octobre 2011 - entrée libre
Les Ciné-débats de La Sorbonne , à partir d’octobre 2011 - entrée libre

Jeune publicJeune publicJeune publicJeune public

Les Après-midi des enfants , chaque mercredi et samedi à 15h00 de septembre 2011 à juin 2012
Mon 1er Festival  (7e édition), du 26 octobre au 1er novembre 2011
Tout-Petits Cinéma (5e édition), du 18 au 26 février 2012
Et une fois par mois à 16h00

Les collectionsLes collectionsLes collectionsLes collections

7 000 films de Paris au cinéma et des différentes collections du Forum des images à explorer sur
grand écran (Nos collections sur grand écran ), ou sur écrans individuels en Salle des collections.


